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Estillac – Champs du Haut, Désiré,
Lasserre
Opération préventive de diagnostic (2015)
Christophe Fourloubey
NOTE DE L’ÉDITEUR
Organisme porteur de l’opération : Inrap
1 Un  diagnostic  archéologique  a  été  mené  en  préalable  au  projet  d’aménagement
Agropole 3, sur 13 500 m2 environ aux lieux-dits Champs du Haut, Lasserre et Désiré.
Les sondages à la pelle mécanique ont mis au jour seize structures, qui illustrent sans
doute deux occupations inégales et très décalées dans le temps. Le premier ensemble,
assez substantiel,  date de la fin de l’âge du Fer ;  le  second ensemble,  plus modeste,
remonte  à  l’Époque moderne.  La  plus  ample  des  structures  est  une  large  fosse  qui
intègre peut-être une plateforme. Elle pourrait fonctionner avec six fosses de plus petit
gabarit, trois fossés et un foyer simple. Ces structures sont toutes tronquées, et pour
certaines estompées par la pédogénèse. Les mobiliers céramiques, relativement rares
(137 tessons  mais  NMI = 13),  attribuent  cet  ensemble  à  la  transition  entre  Tène
moyenne  et  Tène  finale,  peut-être  au  second  tiers  du  IIe s.  avant  notre  ère.  Cette
occupation  serait  donc  tout  juste  antérieure  à  celle  des  privata  aedificia de  Sainte-
Colombe-en-Bruilhois (Zac Technopole), mais aussi de l’oppidum de l’Ermitage à Agen.
L’occupation  moderne  n’est  signalée  que  par  un  fossé  parcellaire  mentionné  au
cadastre  de 1810,  et  par  une  petite  fosse  superficielle.  L’occupation  contemporaine,
depuis l’apparition de la maison de Désiré (entre les relevés cadastraux de 1810 et 1842)
jusqu’au statut agricole subactuel, semble dans la continuité de cet indice moderne.
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